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ACTIVITÉ POUR LES ÉLÈVES

DOCUMENT
CARTE POSTALE ENVOYÉE PAR LIPOT ET OLGA

TRADUCTION

[Le message commence au recto de la carte postale et se 
poursuit au verso.] 

Très cher Frank, mon chéri, nous sommes prêts, nous attendons 
l’ordre de partir. Je tiens à te dire que dans cette terrible situation, 
ta mère a été une héroïne, elle m’a encouragé et a travaillé sans 
relâche... La seule chose qui nous fait tenir, c’est que peut-être, 
avec un peu de chance, nous pourrons nous retrouver un jour. 
Sois fort, courageux et la personne respectueuse et honnête 
que tu as toujours été. Pense à nous avec amour et si tu trouves 
une nouvelle vie, souviens-toi que nous avons passé la nôtre 
à faire un travail décent et honnête. Que Dieu te bénisse, mon 
cher Frank. Ta mère dort maintenant et je ne veux pas la réveiller. 
Nous espérons te revoir... Avec amour, papa et maman  

[Message écrit en caractères plus petits autour de l’autre 
message au recto.] 

Très cher Frank, mon bébé, merci d’avoir été un fi ls si gentil et si 
honnête pour nous. Que Dieu te bénisse. Je penserai à toi jusqu’à 
la dernière minute. Maman. Adresse-toi à oncle Leslie et Gyula si 
tu as besoin d’argent ou d’un colis.   

 L’HOLOCAUSTE : MESSAGES AUZ PROCHES

Lipot et Olga Ornstein ont écrit une douzaine de cartes postales à leur fi ls, Frank, alors qu’il était dans un camp de travail 
forcé en Hongrie. Cette carte postale a été écrite par les parents de Frank alors qu’ils étaient sur le point d’être envoyés dans 
le ghetto juif de Szeged, en Hongrie. Quelques semaines plus tard, ils ont été déportés dans un camp de travail en Autriche. 
Lipot et Olga ont été abattus par des soldats SS en avril 1945. Frank a survécu à l’Holocauste et a immigré au Canada avec 
sa femme en 1957. 

Don de George Szasz au Vancouver Holocaust Education Centre. 2018.018.006
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AVANT DE COMMENCER : lisez le texte Messages aux proches. 

QUESTIONS

1. Examinez attentivement le recto et le verso de la carte postale. Notez tous les détails que vous remarquez à son sujet. 

Quels sont les deux détails qui vous semblent les plus intéressants à propos de la carte postale elle-même?

2. Ensuite, lisez la traduction de la carte postale. Écrivez les trois choses qui vous semblent les plus importantes dans le 

message que le père de Frank lui a écrit.  

3. Écrivez les deux choses qui vous semblent les plus importantes dans le message que la mère de Frank lui a écrit

4. Frank était emprisonné dans un camp de travail forcé lorsqu’il a reçu cette carte postale. Comment pensez-vous que Frank 

s’est senti à la lecture des messages de ses parents?

5. Frank a conservé les cartes postales de ses parents jusqu’à sa mort à Vancouver en 2005. Pourquoi pensez-vous que ces 

cartes postales étaient importantes pour Frank? 

6. Les cartes postales ont été données au Vancouver Holocaust Education Centre afin qu’elles puissent être préservées et 

étudiées par les générations futures. Pourquoi les cartes postales sont-elles une source historique précieuse? 
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LIVRE DE RECETTES

ACTIVITÉ POUR LES ÉLÈVES

LE LIVRE DE RECETTES DE REBECCA TEITLBAUM COMPILÉ DANS 
LE CAMP DU CONCENTRATION DE RAVENSBRÜCK

TRADUCTION

GÂTEAU À L’ORANGE
Recette de Rebecca Teitelbaum, consignée dans le camp 
de concentration de Ravensbrück, en Allemagne, dans les 
années 1940. 

INGRÉDIENTS : 
3 tasses de farine  
2 c. à thé de poudre à pâte  
2 tasses de sucre 
1 tasse de beurre 
1 c. à thé de vanille  
5 gros œufs  
1 tasse de jus d’orange 
2 c. à thé de zeste d’orange

INSTRUCTIONS:
Tous les ingrédients doivent être à la 
température de la pièce. Déposer tous les 
ingrédients secs dans un bol.  Mélanger 
le beurre, le sucre, la vanille et les œufs, 
en les ajoutant l’un après l’autre. Ajouter 
les ingrédients secs en alternant avec les 
ingrédients humides. Cuire au four à 350 
degrés pendant 60 minutes. 

 L’HOLOCAUSTE : LA RÉSISTANCE

Rebecca Teitelbaum a été emprisonnée au camp de concentration pour femmes de Ravensbrück. Durant cette période, 
elle a été contrainte de travailler à l’usine de munitions Siemens. Au péril de sa vie, elle a volé un crayon et du papier dans 
le bureau de l’usine et rempli des pages à la main. Elle a troqué de la nourriture contre une aiguille et du fi l et a cousu les 
pages pour créer ce livre de recettes. Dans leur baraque, la nuit, Rebecca et ses codétenues se réconfortaient en se lisant 
les recettes à voix haute.

Don d’Alex Buckman au Vancouver Holocaust Education Centre. 99.008.001b
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AVANT DE COMMENCER : lisez le texte La résistance, examinez les images et le modèle 3D du livre de recettes et 
écoutez le témoignage d’Alex B. qui raconte l’histoire du livre de recettes.

QUESTIONS

1. Imaginez que vous êtes un historien qui découvre le livre de recettes de Rebecca. En quoi le livre de recettes pourrait-il 

vous intéresser en tant qu’historien?  

2. Quels risques Rebecca a-t-elle pris en créant ce livre de recettes? Quelles auraient été les conséquences possibles si elle 

avait été attrapée? 

3. Selon vous, pourquoi Rebecca a-t-elle renoncé à ses maigres rations pour se procurer le fil et l’aiguille qui lui ont permis  

de relier les pages détachées et d’en faire un livre? 

4. Le terme « défi » désigne ici le refus d’obéir à quelqu’un ou à quelque chose. Le terme « résistance » désigne le refus 

d’accepter quelque chose.

•	 Citez les raisons pour lesquelles le livre de recettes pourrait être considéré comme un acte de défi de la part de 

Rebecca.

•	 Pensez-vous que le livre de recettes soit également un acte de résistance de la part de Rebecca? Expliquez pourquoi.

5. Regardez le clip du témoignage de Martha S. sur la nourriture et la faim dans les camps. En quoi le témoignage de Martha 

vous permet-il de mieux comprendre le livre de recettes? 

ACTIVITÉ COMPLÉMENTAIRE

6. Dans le clip du témoignage, Alex Buckman raconte que sa tante Rebecca écrivait les recettes des repas qu’elle préparait 

pour son mari et sa fille avant la guerre. Rebecca a été emprisonnée au camp de concentration de Ravensbrück, tandis  

que son mari a été emprisonné au camp de Buchenwald. 

Lisez la traduction de la lettre que Herman, le mari de Rebecca, lui a écrite pendant qu’elle était au camp de concentration 
de Ravensbrück. Herman mentionne qu’ils partagent un rêve commun. Quel est ce rêve?

•	 En quoi la création du livre de recettes a-t-elle pu aider Rebecca à survivre?
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ACTIVITÉ POUR LES ÉLÈVES

BOÎTE FAITE À LA MAIN
UNE BOÎTE FAITE À LA MAIN PAR UN PRISONNIER DANS UN CAMP D’INTERNEMENT CANADIEN

 L’HOLOCAUSTE : « ÉTRANGERS ENNEMIS »

Cette boîte a été fabriquée par un détenu juif dans un camp d’internement canadien. Elle reproduit l’uniforme du camp que 
les détenus devaient porter. L’uniforme comportait un grand cercle rouge dans le dos qui servait de cible au cas où le détenu 
aurait tenté de s’échapper.  

Don de Gerry Waldston au Vancouver Holocaust Education Centre. 2011.009.001  
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QUESTIONS

1. Examinez la boîte faite à la main et interagissez avec le modèle 3D :

(a)  Notez tous les détails que vous observez sur la boîte, à l’intérieur et à l’extérieur.  

(b)  Quelles questions avez-vous à propos de la boîte? Notez deux de vos questions et partagez-en une avec un camarade. 

2. Lisez la section Étrangers ennemis. Pour en savoir plus, consultez l’entrée de l’Encyclopédie canadienne sur les étrangers 

ennemis pendant l’Holocauste.

(a)  Écrivez au moins trois phrases expliquant la différence entre un « réfugié » et un « étranger ennemi ». Consultez le 
glossaire pour vous aider, au besoin. 

(b)  Selon vous, qu’ont ressenti les réfugiés juifs lorsqu’ils ont été qualifiés d’« étrangers ennemis » et contraints de rester 
indéfiniment dans des camps d’internement au Canada ?

(b)  Quels éléments de la boîte appuient votre conclusion?

3. Lisez cette citation de Gerry Waldston, un interné juif allemand au camp B de Ripples, au Nouveau-Brunswick. Il a dit ceci  

à propos de la boîte faite à la main : 

« C’est joli, c’est bien fait et les gens avaient du temps. C’est une chose que nous avions, beaucoup de temps 

pour faire des choses, pour s’occuper, pour fabriquer, pour passer notre temps de manière rentable.... [la 

boîte] représente un an et demi de travail. C’est un an et demi représenté par du tissu en denim et un point 

rouge. Sans rien d’autre, sans avenir, et vide à l’intérieur » 

(a)  Pourquoi pensez-vous que le prisonnier a utilisé l’uniforme du camp comme modèle pour sa boîte faite à la main? 

(b)  Pourquoi a-t-il inscrit sur la boîte la mention « fabriquée par un RÉFUGIÉ de l’OPPRESSION NAZI »?
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ACTIVITÉ POUR LES ÉLÈVES

CERTIFICAT DE NAISSANCE DÉLIVRÉ AU FILS
LE CERTIFICAT DE NAISSANCE DÉLIVRÉ AU FILS DE JACK GARDNER, NÉ DANS UN CAMP DE 
PERSONNES DÉPLACÉES

LA VIE APRÈS LA GUERRE : PERTE ET LIBÉRATION

De nombreux survivants de l’Holocauste ont eu du mal à saisir l’ampleur de leurs pertes. Parallèlement, ils ressentaient un 
fort désir de fonder leur propre famille. Ce sentiment a entraîné un boom des mariages et des naissances dans les camps 
de personnes déplacées après la libération. Entre 1946 et 1948, le taux de natalité dans les camps de personnes déplacées 
d’Europe était le plus élevé au monde 

Après la libération, Jack Gardner est retourné chez lui à Staryy-Sambor, en Pologne (aujourd’hui en Ukraine). C’est là qu’il 
a découvert que toute sa famille avait péri dans l’Holocauste et qu’il ne restait rien de la communauté juive Il est devenu 
résident du camp de personnes déplacées de Föhrenwald, où il a épousé Chaja Jachniuk. Le fi ls du couple est né au camp de 
personnes déplacées en 1946. 

Don de Jack Gardner au Vancouver Holocaust Education Centre. 93.07.0048
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AVANT DE COMMENCER : lisez la section Après la guerre, regardez la vidéo de la section Réflexions historiques 

Survivre au génocide (ou lisez la transcription) et lisez Perte et libération. 

QUESTIONS

PARTIE A. Examinez le certificat de naissance et la légende, et répondez aux questions suivantes :

1. Qu’est-ce qu’un certificat de naissance?  

2. Quel est le lien entre un certificat de naissance et notre sens de l’identité?

3. Ce certificat de naissance ressemble-t-il aux certificats de naissance que vous avez déjà vus? En quoi est-il similaire ou 

différent?

4. Qu’est-ce que l’apparence de ce certificat de naissance vous apprend sur les conditions de vie dans le camp de personnes 

déplacées?

5. Réfléchissez aux expériences de Jack Gardner avant la naissance de son fils. Selon vous, qu’a signifié pour Jack, survivant de 

l’Holocauste, le fait de recevoir ce certificat de naissance pour son fils?

PARTIE B. Réfléchissez aux sentiments de perte et de libération ressentis par les survivants de l’Holocauste dans les camps de 

personnes déplacées et répondez aux questions suivantes : 

1. Qu’est-ce qui a pu attirer Jack dans le camp de personnes déplacées après qu’il ait tenté de retourner dans sa ville natale?

2. Êtes-vous surpris que le taux de natalité dans les camps de personnes déplacées ait été le plus élevé au monde? Pourquoi?   

3. Selon vous, quels sentiments les survivants ont-ils éprouvés après l’Holocauste?  

4. Comment pensez-vous que les survivants ont géré ces sentiments dans les décennies qui ont suivi? 
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ACTIVITÉ POUR LES ÉLÈVES

COLLECTION DE CAHIERS
COLLECTION DE CAHIERS DU PROFESSEUR SHIA MOSER CONTENANT 
DES TÉMOIGNAGES D’ENFANTS

«Les enfants m’ont semblé remarquablement normaux, compte tenu 
de ce qu’ils avaient vécu, soit dans la clandestinité, soit dans les camps 
de concentration. La majorité d’entre eux étaient issus de la classe 
moyenne inférieure du centre de la Pologne, parlaient le yiddish 
et étaient âgés de six à dix ans. C’était pour moi une période très 
palpitante, même si le mot « palpitant » n’est pas tout à fait approprié. 
« Inspirante » est le terme qui convient peut-être mieux. Il s’agissait 
d’être avec des enfants qui avaient survécu et de leur enseigner. Je leur 
enseignais le yiddish, l’hébreu et l’histoire. Parfois, je faisais un exposé 
spécial sur un sujet comme la Révolution française. Je me souviens 
encore de nombreux détails, de leurs noms et de leurs visages. 

Je suis resté au centre d’accueil pour enfants pendant près d’un an. 
Je voulais préserver les souvenirs des enfants survivants. Ils avaient 
traversé une telle épreuve, une telle tragédie. Chaque enfant avait 
été si proche de la mort que je me suis dit que [tout le monde] devait 
connaître leur expérience. L’Institut historique juif de Varsovie m’a 
nommé enquêteur offi  ciel. Les enfants venaient dans ma classe et me 
parlaient pendant que je transcrivais leurs histoires dans des carnets. 
Ils semblaient heureux de me parler de leurs parents, de leurs familles 
et de tout ce qui leur était arrivé. Je pense que cela leur a permis de se 
sentir très proches de moi par la suite.» 

–Dr Shia Moser 

LA VIE APRÈS LA GUERRE : ORPHELINS DE LA GUERRE

De 1945 à 1946, le professeur Shia Moser a enseigné au Kinderheim (foyer pour enfants) de Peterswald. Il s’agissait d’un foyer 
pour les enfants qui avaient perdu leur famille pendant l’Holocauste. Le professeur Moser avait remarqué que les enfants 
trouvaient un certain réconfort en lui racontant leur vie. Il a noté ce que les enfants lui ont dit dans dix carnets. Les enfants 
parlaient yiddish, c’est pourquoi leurs récits ont été recueillis par le professeur Moser dans cette langue. 

« Je voulais préserver les souvenirs des enfants survivants. Ils avaient traversé une telle épreuve, une telle tragédie. Chaque 
enfant avait été si proche de la mort que je me suis dit que [tout le monde] devait connaître leur expérience. » 

—Shia Moser 

Don de Shia Moser au Vancouver Holocaust Education Centre. RA060-2
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AVANT DE COMMENCER : Lisez la citation suivante du professeur Shia Moser et répondez aux questions. 

QUESTIONS

1. Pourquoi pensez-vous que l’Institut historique juif de Pologne a chargé le professeur Moser d’« enquêter » sur les 

expériences des enfants qui avaient survécu à l’Holocauste?

2. Comment le professeur Moser se sent-il à l’idée d’écrire dans ses carnets les histoires des enfants du centre d’accueil de 

Peterswald?

3. Selon vous, qu’est-ce que le professeur Moser espérait accomplir lorsqu’il a accepté le poste d’enquêteur de l’Institut 

historique juif?

4. À votre avis, que signifiait pour les enfants le fait que le professeur Moser écoute leurs histoires?  

ACTIVITÉ COMPLÉMENTAIRE

5. Alla Oppenheim, née le 3 mai 1934, a raconté son histoire au professeur Moser au centre d’accueil pour enfants de 

Peterswald environ un an après la fin de l’Holocauste. 

Pour cette activité complémentaire, consultez le carnet du témoignage d’Alla et la photo qu’elle a offerte au professeur 

Moser. Répondez aux questions suivantes : 

(a)  Lisez par vous-même la traduction du témoignage d’Alla  

(b)  Sur une feuille de papier, tracez trois colonnes avec les titres suivants et inscrivez vos réponses dans chaque colonne : 

I. Faits que j’ai appris grâce au témoignage d’Alla;   

II.Les raisons pour lesquelles il est important que le témoignage d’Alla ait été consigné;

III. Questions que je me pose après avoir lu le témoignage d’Alla.

6. Partagez un fait et une question avec un camarade de classe. Discutez des différences entre vos réponses et celles de vos 

camarades. 
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ACTIVITÉ POUR LES ÉLÈVES

TÉMOIGNAGES
DEOUX SURVIVANTS DE L’HOLOCAUSTE SUR L’IMMIGRATION AU CANADA

LA VIE APRÈS LA GUERRE : PARCOURS JUSQU’AU CANADA

Lillian Nemetz et sa famille ont immigré au Canada. Elle a 
été envoyée dans une école privée où elle a été forcée de 
cacher son identité juive. (2 minutes)   

Témoignage de Lillian N., 1990. Vancouver Holocaust Education Centre, 

extrait du témoignage AVT 100.

David Shafran was from Dubechne, Ukraine. He discusses 
his decision to come to Canada and the challenges that 
Jewish immigrants faced after the Second World War. (1 
minute 34 seconds) 

David S. testimony, 1987. Vancouver Holocaust Education Centre, excerpt 

from AVT 82.
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AVANT DE COMMENCER : lisez la section Parcours jusqu’au Canada, puis écoutez les témoignages de Lillian et David.

QUESTIONS

1. Décrivez trois obstacles auxquels Lillian a dû faire face après avoir immigré au Canada.

2. Relevez les problèmes auxquels David a été confronté lorsqu’il a tenté d’immigrer dans un nouveau pays après la guerre. 

3. Selon vous, était-ce un avantage de connaître des gens au Canada avant d’immigrer?  

4. Pensez-vous que le fait d’avoir fait des études a aidé les nouveaux immigrants à s’intégrer plus facilement dans la société 

canadienne après l’Holocauste? 

RÉPARTISSEZ-VOUS EN PETITS GROUPES ET DISCUTEZ DES QUESTIONS SUIVANTES

1. Avez-vous été surpris par le récit de l’expérience de Lillian et David au Canada?  

2. Avez-vous été surpris d’apprendre que la plupart des pays, y compris le Canada, ont maintenu leurs restrictions à 

l’immigration juive pendant des années après la guerre, bien qu’ils aient été informés des horreurs de l’Holocauste? 
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ACTIVITÉ POUR LES ÉLÈVES

MÉDAILLE
MÉDAILLE DÉCERNÉE À JACOB ET JELTJE OVERSLOOT, JUSTES PARMI LES NATIONS.

LA VIE APRÈS LA GUERRE : TÉMOINS

recto

Yad Vashem a décerné cette médaille à Jacob et Jeltje Oversloot des Pays-Bas. Au péril de la sécurité de leur famille, le couple 
a caché Leo et Emmy Krell chez eux après que les Krell aient reçu l’ordre de se présenter pour être déportés vers les camps. Le 
fi ls en bas âge des Krell, Robert, a survécu en se cachant chez une autre famille. Après la guerre, la famille Krell s’est réunie et 
a immigré à Vancouver.   

La médaille indique : « Le peuple juif reconnaissant  Quiconque sauve une vie sauve l’univers tout entier » 

Prêt au Vancouver Holocaust Education Centre de Jacob Oversloot. L2015.012.001 

verso
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QUESTIONS

1. Observez attentivement les deux faces de la médaille. Examinez les gravures au dos de la médaille (deuxième image) à l’aide 

de la fonction d’agrandissement et répondez aux questions suivantes :   

•	 Que symbolise le fil de fer barbelé? 

•	 Décrivez les bras et les mains figurant sur la médaille. Selon vous, que représentent-ils?

•	 Pourquoi la corde de sauvetage est-elle enroulée autour du globe?

•	 Pourquoi pensez-vous que la corde de sauvetage est emmêlée?

2. Lisez les inscriptions sur la face avant de la médaille. On y retrouve la citation du Talmud : « Celui qui sauve une vie sauve 

l’univers tout entier ». Que pensez-vous que cela signifie?

3. Dans vos propres mots, expliquez pourquoi il était important d’honorer Jacob et Jeltje Oversloot en leur décernant la médaille 

des Justes parmi les Nations. 

4. Comment comptez-vous participer à la commémoration de l’Holocauste après avoir appris ce qu’est l’Holocauste? (Astuce : 

parmi les moyens de commémorer l’Holocauste, on peut citer le partage des récits des survivants, la visite d’un musée ou la 

lecture d’un livre.) 



NOTES
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